
Résumé du Sermon du vendredi 16 mars 2018 
Prononcé par Sa Sainteté le Calife à la mosquée Baitul-Futuh, à Londres 

	
Après le Tashahud, le ta’awudh et la sourate Al-Fatiha, Hurooz a dit : 
 
Le Messie Promis (a.s.) déclare : « Les nobles compagnons du Saint Prophète Muhammad 
(s.a.w.), qu’Allah soient content d’eux, étaient des preuves éclatantes du noble caractère du 
Saint Prophète Muhammad (s.a.w.). Toute personne qui s’en détournera aurait, en d’autres 
termes, rejeter la Nubuwwah du Saint Prophète Muhammad (s.a.w.). Ainsi, l’on pourra 
apprécier le statut du Saint Prophète Muhammad (s.a.w.) à juste valeur en appréciant celui de 
ses compagnons. Celui qui n’a aucun égard pour les compagnons, n’en a certainement pas pour 
le Saint Prophète Muhammad (s.a.w.). Il ment s’il affirme qu’il aime le Saint Prophète 
Muhammad (s.a.w.), car il est impossible d’aimer le Saint Prophète Muhammad (s.a.w.) pour 
être hostile a l’égard de ses compagnons. Les compagnons étaient cette communauté de gens 
purs qui ne s’étaient jamais séparés du Saint Prophète Muhammad (s.a.w.) et ils n’ont pas hésité 
à donner leur vie pour lui ; voire, ils l’ont offert. Ils s’étaient perdus dans la voie du Saint 
Prophète Muhammad (s.a.w.) tant et si bien qu’ils étaient prêts à endurer toute souffrance dans 
sa voie. »  
 
Huzoor à rajouté que : Tel est le statut de ces compagnons, que tous les Ahmadis doivent avoir 
en tête. Ayant eu connaissance des traits de caractère de ces compagnons et de leurs œuvres, 
l’on comprend l’éminence de leur statut. Cela doit nous faire comprendre que leurs 
comportements, leurs exemples, leurs œuvres, leur obéissance, leurs Ibadah sont autant 
d’exemples pour nous et que nous devons tenter d’émuler et d’appliquer au cours de notre vie. 
 
Après ces mots, Sa Sainteté à présenter quelques récits des compagnons du Saint Prophète (saw) 
lors des combats. Ensuite il dit : que Ces gens étaient les véritables amoureux du Saint Prophète 
Muhammad (s.a.w.) ; ils avaient reconnu la vérité, rien qu’en regardant son visage. 
 
Ensuite Huzoor à dit : L’histoire relate le courage extraordinaire de deux jeunes frères : Mu’adh 
Bin Harith Bin Rafa et Ma’udh Bin Harith Bin Rafa. Tous deux avaient participé à la bataille 
de Badr et avaient tué Abu Jahl.  
Huzoor dit que : c’est leur amour pour l’unicité divine et le Prophète qui les avaient rendus plus 
forts que tous.  
 
Ils n’étaient pas du tout comme ces soi-disant djihadistes d’aujourd’hui, qui sont en train de 
radicaliser les jeunes et les enfants, afin qu’ils combattent au nom de l’Islam. Au contraire ils 
avaient une véritable raison. En effet leurs ennemis ne les laissaient pas en paix et ce malgré le 
fait qu’ils s’étaient séparés d’eux, ils présentaient donc tous les sacrifices afin de rétablir la 
paix, et pour ne laisser aucune place aux troubles. 
 
Huzoor dit : Ces derniers jours, dans les informations on pouvait lire qu’un garçon de quatorze 
ans avait réussi à s’échapper de leurs mains. Ce jeune racontait qu’il était en train de rentrer de 
l’école, lorsqu’il a été enlevé, il a ensuite été forcé de suivre un entraînement qu’il ne voulait 
pas faire, ils l’y ont donc forcé, et ils le poussèrent ensuite à faire la guerre. 
 
Voici le genre de choses malsaines dans lesquelles les musulmans sont impliqués, et ce au nom 
de l’Islam, alors que tout cela est aux antipodes des enseignements de l’Islam. 
 



Dans l’ère islamique, les personnes menaient des guerres et sacrifiaient leurs vies uniquement 
dans le but de préserver leur religion, et d’établir la paix dans le monde. Il y a donc une énorme 
différence entre les djihadistes d’aujourd’hui et ceux de l’époque. 
 
Le Messie Promis (a.s.) déclare : « Je souhaite voir mes membres suivre l’exemplarité établie 
par les compagnons. C’est-à-dire qu’ils doivent donner préséance à Allah l’Exalté, et que rien 
ne doit entraver leurs pas dans ce chemin. Ils ne doivent avoir aucune considération pour leur 
vie, ni pour leur argent. Certaines personnes m’écrivent des lettres, et me disent que lorsqu’elles 
subissent des pertes dans leur commerce, ou lorsqu’elles sont éprouvées dans leur travail, elles 
se laissent envahir par les doutes, se demandant si elles n’ont pas fait une erreur en acceptant le 
Messie Promis. » 
 
Elles avaient des doutes au sujet de la religion, au sujet de l’existence de Dieu, au sujet du 
Messie Promis. Il ajoute : « Dans de telles circonstances, toute personne peut se rendre compte 
à quel point est-elle éloignée du véritable objectif. Comparez la différence qu’il y a entre les 
compagnons et ces personnes. Les compagnons ne désiraient qu’une chose, c’était que Dieu 
soit satisfait d’eux, et dans cette voie ils étaient prêts à supporter toute atrocité et souffrance. Si 
l’un d’eux n’était pas éprouvé pendant quelque temps par des difficultés, il pleurait et criait. » 
Les compagnons savaient que le fait d’être éprouvé par des difficultés attirait l’amour d’Allah 
l’Exalté. 
« Ils avaient compris que derrière ces épreuves se cache le trésor de la satisfaction de Dieu. » 
 
Ensuite le Messie Promis (a.s.) déclare : « Le Saint Coran regorge de leurs éloges. Si vous le 
lisez-vous comprendrez que la vie des compagnons est une preuve concrète de la véracité du 
Saint Prophète Muhammad (s.a.w.). Le Saint Coran présente en ces termes le statut qui a été 
atteint par les compagnons : 

 فمَِنْھمُْ مَنْ قضََى نحَْبھَُ وَمِنْھمُْ مَنْ ینَْتظَِرُ 
C’est-à-dire que certains d’entre eux sont tombés en martyr et ont ainsi atteint leur véritable 
objectif, et d’autres patientent pour avoir l’opportunité de tomber en martyr. 
 
Il continue : « Lorsque je constate cette exemplarité établie par les compagnons, je suis poussé 
à proclamer la grandeur du pouvoir sanctifiant du Saint Prophète Muhammad (s.a.w.), car il 
avait complètement métamorphosé ses compagnons. » 

 اللھم صل على محمد وعلى ال محمد وبارك وسلم
Le Messie Promis (a.s.) ajoute : « Nous devons être constamment en quête de la satisfaction 
d’Allah, et en faire notre objectif premier. Tous nos efforts doivent être consacrés à gagner sa 
satisfaction. 
 
Huzoor dit à la fin : Qu’Allah nous permettent de remplir nos devoirs.  
 
Après les prières je diriger la prière funéraire en absence du corps d’Alhaj Ismail B.K. Addo. 


